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Le conseiller res pon sable des sports à la Ville de Qué bec a été sur pris en train de regar der le
match du Canada à la Coupe du monde de soc cer, en pleine séance dans la salle du conseil.

Mer credi, le Canada a�ron tait la Bel gique dans son match d’ouver ture à la Coupe du monde
de soc cer au Qatar, en milieu d’après-midi.
Ce match tom bait en plein au moment où les élus étaient réunis dans la salle du conseil de
l’hôtel de ville de Qué bec, pour une séance d’une plé nière durant laquelle les fonc tion naires
venaient faire le point sur l’état du réseau d’infra struc tures muni ci pales.
Or, pen dant qu’il assis tait à la plé nière, la caméra de TVA a capté l’écran d’ordi na teur de
Jean-françois Gos se lin, sur lequel on aper ce vait clai re ment le ter rain ver doyant et la joute en
cours.
« COUPABLE »
Le prin ci pal inté ressé a plaidé cou pable, hier, au micro de TVA Nou velles. « Je suis cou pable,
j’ai été inca pable de résis ter », a-t-il admis. S’il tenait à être à la plé nière, même si le sujet lui
est bien connu, il a tout de même ouvert son écran pour assis ter en direct au tir de péna lité
cana dien, à la hui tième minute de jeu.

Il vision nait la Coupe du monde dans la salle du conseil
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« Ils l’ont man qué, mal heu reu se ment, mais j’ai pas man qué cet ins tant-là. Je l’ai cap turé, je
suis cou pable. Je suis capable de faire deux choses en même temps, je vous ras sure. Mais go
Canada, pour la suite ! »
MARCHAND MAGNANIME
Ques tionné sur cet écart de conduite, le maire, Bruno Mar chand, a refusé de blâ mer le
conseiller.
« Avant de lan cer la pierre à un élu qui n’est pas exac te ment sur la tâche pen dant les conseils
de ville et les plé niers, je vais me gar der une gêne. Parce que ce que j’ai vu, tous par tis confon -
dus, ça arrive qu’il y a des élus qui vont sur Face book, qui font des mes sages, qui pour des rai -
sons per son nelles doivent répondre à des enjeux. »
Il admet que cela lui arrive aussi. Il assure que les élus, dont M. Gos se lin, « font leur tra vail ».
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« L’absence de patrouilleurs dans les postes de Char les bourg et de La Haute-saint-charles a
néces sai re ment contri bué à la dimi nu tion de la pré sence poli cière dans les sec teurs péri phé -
riques de la ville de Qué bec, Saint-augus tin-de-des maures et de L’ancienne-lorette. »
« Ne serait-il pas per ti nent de rééva luer les besoins opé ra tion nels réels qui per met tront
d’assu rer la sécu rité des citoyens des ser vis par le SPVQ sans dis pa rité eu égard au sec teur ? »
« La dimi nu tion du nombre de patrouilleurs répon dant aux appels d’urgence, la répar ti tion
des plaintes par proxi mité ainsi que la fer me ture des postes en péri phé rie ne sont pas sans
consé quence. »
« Une conduite d’urgence, même si e�ec tuée avec dili gence et dans les règles de l’art, repré -
sente tou jours un risque. Bien que pru dents, les poli ciers ne sont pas à l’abri d’une manoeuvre
inat ten due d’un usa ger, ni d’un enfant qui sur git entre deux voi tures. »

Extraits de la lettre de la Fra ter nité des poli ciers envoyée à la
coro ner en chef
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Les e�ec tifs poli ciers sont insu�  sants à Qué bec et la fer me ture des postes de quar tier allonge
le délai de réponse aux appels d’urgence en péri phé rie, dénonce la Fra ter nité des poli ciers
dans une lettre coup de poing obte nue par notre Bureau d’enquête.

« Un seul citoyen qui paie de sa vie les lacunes de la réor ga ni sa tion poli cière n’est-il pas un
citoyen de trop ? », ques tionne sans détour la pré si dente Mar tine For tier, dans une mis sive
adres sée à la coro ner en chef du Qué bec, Me Pas cale Des cary, datée du 10 mai der nier.
La pré si dente de la Fédé ra tion des poli ciers et poli cières de la Ville de Qué bec (FPPVQ) récla -
mait alors une enquête publique a�n de faire la lumière sur les cir cons tances du meurtre de
Jacques Côté.
L’indi vidu de 65 ans a été assas siné à coup de barre de métal par un homme en crise, le 6 avril
der nier, en �n d’après-midi, dans l’arron dis se ment de La Haute-saint-charles.
Le temps écoulé entre les appels au 911 et l’arri vée des pre miers patrouilleurs, ainsi que le
tra vail des poli ciers dans cette a�aire, ont fait l’objet de cri tiques, notam ment de la part des
parents de l’accusé, Kim Lebel.

La pré si dente de la Fra ter nité des poli ciers dénonce les lacunes du ser vice de
patrouille à Qué bec
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Le Bureau des enquêtes indé pen dantes (BEI) a déclen ché une enquête sur cette inter ven tion
poli cière.
MOINS D’EFFECTIFS
Dans sa lettre, Mar tine For tier insiste sur les pro blé ma tiques qui a�ectent le ser vice de
patrouille depuis sa réor ga ni sa tion en mai 2020.
Elle se dit d’abord pré oc cu pée par la dimi nu tion moyenne de 20 % de l’e�ec tif poli cier atti tré
à la réponse aux appels d’urgence, alors que les demandes d’inter ven tion en matière de santé
men tale ont aug menté.
Tout dépen dant de l’heure de la jour née, entre 26 et 32 patrouilleurs se divisent les 549 kilo -
mètres car rés de ter ri toire où résident quelque 590 000 habi tants, écrit-elle.
À titre de com pa rai son, on retrouve un e�ec tif constant de 110 pom piers dans l’agglo mé ra tion
de Qué bec. C’est plus du triple, sou ligne Mme For tier.
« Ne devrait-on pas recon naître que les poli ciers, à l’ins tar des pom piers, doivent assu rer la
pro tec tion des biens ainsi que celles des per sonnes et qu’ils doivent inci dem ment avoir les
outils et res sources qui sont néces saires ? », s’inter roge-t-elle.
SECTEURS ABOLIS
Avec la réor ga ni sa tion de la patrouille sur ve nue en mai 2020, les sec teurs de patrouille ont été
abo lis et les poli ciers sont désor mais cen tra li sés en basse-ville et à Sainte-foy.
Cela a notam ment eu pour e�et de réduire le temps de patrouille pré ven tive, qui per met tait «
sur tout » aux poli ciers « d’être pré sents et d’être en mesure d’inter ve nir rapi de ment en cas
d’urgence », note-t-elle.
« N’est-il pas légi time de pen ser que si les poli ciers du SPVQ avaient eu encore des sec teurs de
patrouille, ils seraient inter ve nus en deçà de 13 minutes ? », s’inter roge Mar tine For tier, en
fai sant réfé rence au cas du meurtre de Jacques Côté.
Si une patrouille pré ven tive avait été dans le sec teur, n’aurait-il pas été « plau sible » qu’un
véhi cule ait pu se trou ver à proxi mité du tra gique évé ne ment et inter vienne, du coup, plus
rapi de ment, évoque-t-elle.
Alors que le jour du drame, les poli ciers ont plu tôt dû emprun ter l’auto route Lau ren tienne et
fran chir une zone sco laire à la sor tie des classes avant d’arri ver sur les lieux. Cela a repré senté
des risques poten tiels pour les usa gers de la route et les élèves, révèle Mme For tier.
La pré si dente sou tient d’ailleurs que ces tristes évé ne ments sur ve nus le 6 avril « étaient mal -
heu reu se ment appré hen dés » et que « ces craintes avaient été dénon cées par la Fra ter nité
depuis la mise en place de la réor ga ni sa tion ».
« Est-il accep table qu’au nom du cadre bud gé taire le SPVQ ait choisi d’igno rer ces inquié tudes
et mises en garde ? », avance-t-elle.
IMITER LES POMPIERS
En guise de solu tion, la FPPVQ se ques tionne à savoir s’il ne serait pas plus e� cace de rem -
pla cer l’actuel plan cher d’e�ec tif poli cier à la Ville de Qué bec par un véri table schéma de cou -
ver ture de risques, à l’ins tar de ce qu’o�re le ser vice incen die qui, rap pe lons-le, compte 17
casernes répar ties aux quatre coins du ter ri toire.
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« Chaque citoyen de la ville de Qué bec ne mérite-t-il pas de béné � cier du même niveau de
sécu rité publique ? », s’inter roge Mar tine For tier.
Ni la pré si dente de la Fra ter nité des poli ciers ni le Ser vice de police de la Ville de Qué bec
n’était dis po nible pour com men ter le contenu de cette lettre, hier.


